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« War Photographer » de Christian Frei, un portait du photographe James Nachtwey.

Faut-il rémunérer les protagonistes
des films documentaires ?

Christian Frei
�,2/�Ȑ���/��%,1,$/�-%"/�ȑǾ�'ȉ�&�ć1��)&�)��-�/-
1& &-�1&,+�!2�-%,1,$/�-%"�!"�$2"//"�
�*"0�
�� %14"6� æ� ǚǕʢ� !"0� /" "11"0� !2� *�/ %ć�
américain. Il ne s’agissait pas d’un salaire en 
tant que protagoniste, mais d’une participa-
tion pour l’utilisation de ses photographies 
!�+0�)"�Ɯ)*ǽ���/�-/&+ &-"Ǿ� '"�+"�-�&"� '�*�&0�
mes protagonistes, je couvre seulement leurs 
frais. Les protagonistes d’un documentaire ne 
devraient pas pouvoir argumenter que l’éven-
12")�02  Ć0� ,**"/ &�)�!ȉ2+�Ɯ)*�/"-,0"�02/�
leur prestation, leur performance. Ce serait 
2+��"�2�-ć1/&+�Ȃ��+��21/"�"5"*-)"�"01�Ȑ���3&+$�
�/�+�ȑ�!"��20�++"��"$&+���"2/"0ǽ��"�02  Ć0�!"�
 "�Ɯ)*�+"�1&"+1�-�0�æ�)��-/"01�1&,+��/1&01&.2"�
!"0�!"25��
ǽ��"�.2&�1,2 %"�)"�-2�)& Ǿ� ȉ"01�)"2/�
histoire et leur situation désespérée.

Irene Loebell

"�1/,23"�-/,�)ć*�1&.2"�!"�-�6"/� )"0�-/,1-
�$,+&01"0�-,2/� )"2/�-�/1& &-�1&,+�æ�2+�Ɯ)*�
documentaire et je ne l’ai jamais fait – à une 
"5 "-1&,+� -/Ć0ǽ� 
"� *"� -,0"� +ć�+*,&+0� )��
question à chaque nouveau projet, toujours 
en pensant aux protagonistes en question, 
"1��2�Ɯ)*�.2"�'ȉ�&*"/�&0�#�&/"ǽ����#,&0�,Ů�'ȉ�&�
fait une exception, c’est parce que sans cela, 
le film n’aurait pas vu le jour. Après avoir 
pesé le pour et le contre, j’ai décidé que cette 
Ȑ� ,**"/ &�)&0�1&,+�ȑ�+ȉ&+Ɲ2"+ "/�&1�-�0�*��
relation avec la protagoniste d’une façon qui 
+2&/�&1��2�Ɯ)*ǽ

Pourquoi donne-t-on son accord pour 
-�/1& &-"/�æ�2+�Ɯ)*�Ȅ���+0�)"�!, 2*"+1�&/"Ǿ�)��
motivation est souvent un élément moteur de 
)ȉ%&01,&/"ǽ��/�0&�2+"�-�/1�&*-,/1�+1"�!"� "11"�

motivation vient du fait de gagner de l’argent, 
 ")��-"21�!"3"+&/�2+�-/,�)Ć*"�-,2/�)"�Ɯ)*ǽ

Si les protagonistes s’exposent à une perte 
de gain à cause du tournage, ils devraient 
être compensés, d’autant plus s’il existe une 
grande disparité économique entre l’équipe 
!2�Ɯ)*�"1�)"0�-/,1�$,+&01"0ǽ��&�-�/�"5"*-)"�
2+� ,))Ć$2"�1,2/+"�2+�Ɯ)*��2��,+$,��3" �!"0�
enfants de la rue, c’est la moindre des choses 
de payer leur participation par un montant 
plus ou moins équivalent à ce qu’ils auraient 
gagné pendant ce temps en mendiant.

Fernand Melgar

"�0�&0�.2ȉ,+�1,2 %"�æ�2+"�.2"01&,+�1��,2"�
du documentaire, pour en avoir discuté avec 
*"0� ,))Ć$2"0�,2��3" �)"0�,/$�+"0�!"�Ɯ+�+-
cement, notamment dans le cas de défraie-
ments conséquents.

��+0�*,+�1/�3�&)Ǿ� 'ȉ�&�0,23"+1�"2��ƛ�&/"�
à des populations en situation très précaire. 
�ȉ"01�!,+ � &*-,/1�+1�-,2/�*,&�!"� /ćƝć %&/�
�2Ȓ!")æ� !"�*�� 0&12�1&,+ǽ� �+� 0�&1� .2ȉ,+� +"�
devient pas riche en faisant des documen-
taires en Suisse, mais on peut gagner sa vie. 
�2�+!�,+�"01�Ɯ+�+ ć�02ƛ&0�**"+1�-�/�)"�0"/-
vice public ou les fonds d’aide au cinéma, on a 
de quoi payer les équipes techniques au tarif 
06+!& �)Ǿ� "1� )"0�-"/0,++"0�Ɯ)*ć"0�*ć/&1"+1�
!ȉĈ1/"�)�/$"*"+1�!ć#/�6ć"0ǽ��+�-/,1�$,+&01"�
est quelqu’un qui me consacre beaucoup de 
temps, sur une année de tournage, un temps 
.2&�+ȉ"01�-�0�0�)�/&ćǽ��&�)"�Ɯ)*�$ć+Ć/"�!"0�/"3"-
nus, il est normal de les partager et de faire 
!"0�-/,1�$,+&01"0�!"0�-�/1"+�&/"0�!2�Ɯ)*ǽ��2/�
Ȑ��,)�0-ć &�)�ȑǾ� ,**"�)"�Ɯ)*��3�&1�/"*-,/1ć�
plusieurs prix bien dotés, j’ai divisé les reve-

Les protagonistes des documentaires sont très souvent au centre des récits. Ce ne sont pas des acteurs, mais ils participent au processus 
créatif en s’engageant personnellement, parfois sur plusieurs années. Devraient-ils être rémunérés pour leur participation ? La question 
0,2)Ć3"�!"0�-/,�)Ć*"0�ć1%&.2"0Ǿ�*�&0�ć$�)"*"+1�-/�1&.2"0�"1�'2/&!&.2"0ǽ��,20��3,+0�ć3,.2ć� "0�!&ƛć/"+10��0-" 10��3" ��%,*�0�
"&0"/Ǿ�
-/,#"00"2/�!"�!/,&1�æ�)ȉ�+&3"/0&1ć�!"���&+1Ȓ
�))�"1��3,+0�!"*�+!ć�æ�.2�1/"�/ć�)&0�1"2/0�!"�+,20�#�&/"�-�/1�!"�)"2/�"5-ć/&"+ "ǽ��%/&01&�+�	/"&�
couvre les frais des protagonistes, mais ne les paie en principe pas. Irene Loebell, tout comme Kaveh Bakhtiari, trouvent problématique 
!"�0�)�/&"/�)"0�-/,1�$,+&01"0ǽ����-,0&1&,+�!"�	"/+�+!��")$�/Ǿ�"+�/"3�+ %"Ǿ�!&ƛĆ/"�!"� "))"�!"�0"0� ,))Ć$2"0�02/� "11"�Ȑ�.2"01&,+�1��,2"�ȑǽ�
�Ȇ&)�+"�-�&"�'�*�&0�!"�0�)�&/"0Ǿ�&)�#�&1�"+�0,/1"�!Ȇ,ƛ/&/�2+"� ,*-"+0�1&,+�.2&�!ć-�00"�)"�0&*-)"�!ć#/�&"*"+1ǽ

�"),+� ��2/"+1� �1"&"/1� !"� )ȉ�ƛ& "� #ć!ć/�)� !"� )��  2)12/"Ǿ� &)� "01� /�/"� .2"� )"0� -/,1�$,+&01"0� 0,&"+1� /ć*2+ć/ć0Ǿ� "1� )"�  �0� ć %ć�+1Ǿ�
)"0� 0,**"0� 0,+1� *,!"01"0� ǿ� "+1/"� ǚǕǕ� "1� ǘǕǕǕ� #/�+ 0ǽ� �)� +ȉ"5&01"� 1,21"#,&0� -�0� !"�  %&##/"0� ,##& &")0� 02/� )"� 02'"1ǽ� �,+�  ,))Ć$2"�
/"0-,+0��)"�!"� )��-/,*,1&,+�!"� )Ȇ&+3"01&00"*"+1Ǿ���11%&�0��Ų/ %"/Ǿ� "01&*"� "� 16-"�!"� /ć*2+ć/�1&,+�æ�Ǖǽǜʢ�!2��2!$"1� 1,1�)�!2�
PICS pour les documentaire. Cinébulletin et Visions du Réel organisent une table ronde sur le sujet, inspirée entre autres par le 
1/�3�&)� !"� �" %��,4�)0(&Ǿ� /ć�)&0�1"2/� �*ć/& �+,Ȓ-,),+�&0� .2&� -�/1& &-"/�� �2�!ć��1ǽ���+0� 0,+�!"/+&"/� Ɯ)*� Ȑ���6� 	,/� �,2/� �1,/6� ȑǾ�
!"0� 0�+0Ȓ��/&� "1� !"0� %��&1�+10� -/ć �/&0ć0� !"� 0�� 3&))"� +�1�)"� !ȉ�1& �Ǿ� !�+0� )ȉ�1�1� !"��"4� �,/(Ǿ� /� ,+1"+1� )"2/0� 3&"0ǽ� �,4�)0(&� )"0�
�� -�6ć0� ǖǚ� !,))�/0� -�/� /ć &1Ǿ� /� ,+1ć� "+�*,&+0� !"� ǖǚ�*&+21"0Ǿ�  "� .2&� /"-/ć0"+1"� )"� !,2�)"� !2� 0�)�&/"�*&+&*2*��25� �1�10Ȓ�+&0ǽ 
Kathrin Halter

Table ronde Cinébulletin à Nyon
«Should the Protagonists of creative
documentaries be paid?» 
Partenaire: SSA /Suissimage
Avec Stéphane Breton, réalisateur, Lech Kowalski,  
réalisateur et Franziska Reck, productrice
�,!ć/�1&,+ǿ�Pascaline Sordet, Cinébulletin

Lundi 24 avril, 14h à 15h30,  
/�+!"���))"�!"� 
la Colombière, Nyon. En anglais, entrée libre.
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« War Photographer » de Christian Frei, un portait du photographe James Nachtwey.

�")��!&1Ǿ��2�*,*"+1�,Ů� 'ȉ&+01�))"� )��/")�-
tion documentaire avec le protagoniste, je 
02&0�1/�+0-�/"+1Ǿ�)"�Ɯ)*�+"�3��-�0�)"0�"+/& %&/ǽ�

"�)"0�*"10�"+�$�/!"�02/�)��-/,�)ć*�1&.2"�!2�
droit à l’image qu’on ne contrôle plus du tout à 
l’heure d’Internet, je signe parfois une conven-
1&,+�.2&�)"0�/"+!�*�Ĥ1/"0�'20.2ȉæ�)��Ɯ+�!"�)"2/�
image, ce ne sont pas des rats de laboratoire. 
Sur l’argent, je suis très clair : je ne vous salarie 
pas. Vous le faites si vous en avez envie et que 
vous avez envie de partager votre situation.
ț-0,Ȝ

Kaveh Bakhtiari

"�-"+0"�.2"�)"0�+,1&,+0�Ȑ�!ȉć %�+$"�ȑǾ�Ȑ�!ȉ&+-
3"01&00"*"+1�ȑ� "1� Ȑ� !ȉ�21%"+1& &1ć� ȑ� 0,+1�!"�
�,+0���/,*Ć1/"0ǽ��2�+!�'ȉ�&�/ć�)&0ć�Ȑ�ȉ�0 �)"ȑǾ�
le temps passé avec les protagonistes et leur 
"+$�$"*"+1�+ȉ,+1�-�0�ć1ć�3/�&*"+1�.2�+1&Ɯ-
ables, la question d’un payement ne se pré-
0"+1"�!,+ �-�0�!"�)��*Ĉ*"�*�+&Ć/"ǽ��"�Ɯ)*�
a permis à certains d’entre eux de changer de 
vie sur le long terme. 

�)� "01�!&ƛ& &)"�!"�!&/"�!�+0�.2"))"0� 0&12�-
tions des contributions peuvent être appro-
priées, puisque tout dépend du rapport ins-
tauré entre le réalisateur et le protagoniste. 

"� /,&0�.2"� )�� /�&+1"�"5&01"�1,2',2/0�.2ȉ"+�
rémunérant les gens, ils se mettent à dire et 
faire ce qu’on désire, et alors se pose la ques-
tion de l’authenticité. Il est très important que 
)�� ,+1/&�21&,+�Ɯ+�+ &Ć/"�+"�0,&1�-�0�æ�)����0"�
de l’engagement et de s’assurer qu’elle n’ar-
rive, si elle arrive, que dans un second temps 
"1�!"�*�+&Ć/"�'201&Ɯć"ǽ��3�+1�1,21Ǿ�&)�#�21�.2"�
la personne trouve un intérêt à sa participa-
1&,+��2�Ɯ)*�"1� "1�&+1ć/Ĉ1Ǿ� ȉ"01��2� &+ć�01"�!"�
le provoquer, sans passer par l’argent. Sinon il 
y a des risques évidents de dérapages, à tous 
les niveaux. Y compris de la part des réalisa-
1"2/0�ǿ�&*�$&+"7�0ȉ&)0�!&0�&"+1�Ȑ�-,2/� ,*�&"+�
accepterais-tu de tout de même dire ce qu’ini-
1&�)"*"+1�12�+"�3,2)�&0�-�0�!&/"�#� "� �*ć/��Ȅ�ȑ�
L’authenticité ne se marchande pas.
ț-0,Ȝ

˓���"51"�,/&$&+�)ǿ��))"*�+!�ț�,"�"))Ǿ�	/"&Ȝ�
˓���"51"�,/&$&+�)ǿ�#/�+ý�&0�ț�")$�/Ǿ���(%1&�/&Ȝ

Studio pour casting 
beni.ch 
Heinrichstr. 177    8005 Zürich 
beni@beni.ch | 044 271 20 77 
Prix de location 
demi-journée    CHF 300.- 
toute la journée CHF 400.- 
7 jours CHF  2'000.- 
Tout les prix exkl. TVA 

« Life in Progress » d'Irene Loebell, tourné en Afrique du Sud.

« L'Abri » de Fernand Melgar, tourné en Suisse romande.

« L'Escale » de Kaveh Bakhtiari, tourné en Grèce.

+20�-�/�Ǘǚ�!ć1"+20�æ�	/�*�,&0Ǿ�.2&�,+1�!,+ �
touché une quote-part proportionnelle de ces 
-/&5Ǿ�"+3&/,+�ǘǕǕǕ�#/�+ 0�-�/�!ć1"+2ǽ�
"�)"2/�
ai versé cet argent en leur disant qu’on avait 
gagné un prix et qu’ils étaient les partenaires 
de ce succès.

Il y a dans les budgets un certain pour-
 "+1�$"�!ȉ&*-/ć320Ǿ�"+1/"�ǚ�"1�ǜ�ʢ�!2�1,1�)Ǿ�
qui donne une marge de manœuvre. Avec 
ces sommes, qui peuvent représenter jusqu’à 
ǗǚȉǕǕǕ�#/�+ 0Ǿ�'ȉ"00�&"�!"�/"+!/"� ,+#,/1��)"�
le tournage pour des personnes en situation 
 ,*-)&.2ć"ǽ���+0�Ȑ��ȉ��/&�ȑǾ�'ȉ�&�1/�3�&))ć��3" �
la communauté rom. Pendant le tournage qui 
a duré une année, j’ai défrayé des personnes, 
j’ai payé à manger ou l’entrée dans les abris, 
"+�"00�6�+1�!"�*�&+1"+&/�2+�ć.2&)&�/"ǽ��+�+"�
peut pas juste rester planté avec sa caméra 
0�+0�/&"+�#�&/"ǽ�
ȉ�&��200&��&!ć�!"0�#�*&))"0�æ�
rentrer chez elles en Roumanie, parce que 
)"2/�0&12�1&,+�ć1�&1�1/,-�!2/"�"+��2&00"ǽ�
ȉ�&�
aussi compris qu’avec cette communauté, 
donner de l’argent crée un déséquilibre parce 
qu’ils s’en vantent entre eux et exagèrent 
les montants. Du coup, j’ai versé de l’argent 
à des associations caritatives qui s’en sont 
occupées.
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« Il faut déterminer si la rémunération 
crée un rapport de dépendance »

Thomas Geiser, professeur de droit et cinéphile, s’exprime sur la rémunération des protagonistes dans les documentaires 
et les problèmes qu'elle peut créer. Il élargit également la question juridique à la protection de la personnalité.

Propos recueillis par  Kathrin Halter

On peut également soutenir les protago-
nistes dans le besoin par d’autres moyens, 
en nature, ou en leur procurant un conseil 
juridique, ce qui arrive fréquemment. Quel 
est votre avis là-dessus ?

Exactement, tout ne prend pas toujours 
la forme de l’argent. Le fait de procurer nour-
riture et logement durant le tournage, une 
assistance juridique ou médicale, peut s’avé-
/"/� 1/Ć0� 21&)"ǽ� �"/1�&+0� Ɯ)*0� "+1/�Ĥ+"+1� !"0�
changements au niveau de la politique ou 
du comportement des autorités, ce qui est 
ć$�)"*"+1�!ȉ2+�$/�+!�0" ,2/0ǽ���&0�&)�6���2+�
�21/"�-/,�)Ć*"�ǿ� ")2&�!2� ,Ű1�!�+0�2+�0"+0�
)�/$"�.2"�/"-/ć0"+1"�)��-�/1& &-�1&,+��2�Ɯ)*Ǿ�

Quelle est votre opinion sur la rémunéra-
tion des protagonistes, dont la contribu-
tion est essentielle dans le cinéma docu-
mentaire ?

Il y a deux aspects à la question. Premiè-
/"*"+1Ǿ� "+��--�/�&00�+1�!�+0�2+�Ɯ)*Ǿ�"+�6�
consacrant du temps, en rassemblant parfois 
du matériel et ainsi de suite, les protagonistes 
fournissent un certain nombre de prestations, 
qu’il peut s’avérer judicieux de rémunérer. Le 
deuxième aspect a trait à l’éventualité, plutôt 
/�/"Ǿ�.2ȉ2+�Ɯ)*� ,++�&00"�2+�$/�+!�02  Ć0ǽ�
�+�-"21��),/0�0"�!"*�+!"/�0&�)"�-/,1�$,+&01"�
!"3/�&1�,2�+,+�-�/1& &-"/��25��ć+ćƜ "0ǽ

Le cas qui a fait école est le film « Être 
et avoir » (2002) de Nicolas Philibert sur 
une petite école en France rurale. L’un 
des protagonistes, l’instituteur Georges 
Lopez, avait intenté un procès à Philibert 
pour « vol de propriété intellectuelle » et 
« atteinte au droit à l’image », revendi-
quant plus de 300'000 euros de dommages 
et intérêts…

ȁ-/, Ć0�.2ȉ&)���-"/!2ǽ��&"25�3�21�*"11/"�
au clair une éventuelle participation au béné-
Ɯ "�æ�)ȉ�3�+ "ǽ��ȉ"01�!2�*,&+0� "�.2"�'"�/" ,*-
mande.

Qu’est-ce qui plaide contre une rémunéra-
tion des protagonistes ?

La question est de savoir s’il est possible 
!"�*�&+1"+&/�02ƛ&0�**"+1�!"�!&01�+ "�!�+0�
le cas d’une rémunération, si elle ne risque 
pas d’engendrer une relation de dépendance. 
�"�.2&�+ȉ"01�-�0�+ć "00�&/"*"+1�)&ć�æ�)ȉ�/$"+1�Ȃ�
�+"�/")�1&,+�!"�!ć-"+!�+ "�-"21��200&�02/-
venir si, pour une raison ou une autre, un des 
protagonistes a un grand intérêt à ce que le 
Ɯ)*�3,&"�)"�',2/ǽ��+�)"0�-�6�+1Ǿ�,+�/&0.2"�ć$�-
lement que les protagonistes se comportent 
devant la caméra comme ils imaginent qu’on 
l’attend d’eux. Ce qui peut mener à une perte 
d’authenticité ou à de la pseudo-réalité.

Qu’en est-il lorsque les protagonistes sont 
!�+0�2+"� 0&12�1&,+�!&ƛ& &)"Ǿ� -�/� "5"*-)"�
lorsqu’on tourne dans un pays pauvre ? Les 
cinéastes peuvent alors se retrouver face à 
un dilemme moral.


ȉ&*�$&+"��&"+ǽ��")��-"21�1,21�æ�#�&1�Ĉ1/"�2+�
argument en faveur de leur rémunération, je 
peux sans peine le concevoir.

par exemple à travers le temps investi, que la 
personne ne peut donc plus consacrer à son 
"*-),&�Ȁ� ȉ"01� "�.2ȉ,+��--"))"�)"� ,Ű1�!ȉ,--,/-
tunité. Dans ce cas-là, il y a de bonnes raisons 
de la rémunérer.

��+0�0,+�Ɯ)*�Ȑ�����6�#,/��,2/��1,/6�ȑǾ��" %�
Kowalski a payé 15 dollars des sans-abri et 
d’autres personnes paupérisées pour qu’ils 
racontent leur histoire devant la caméra. 
Qu’en pensez-vous ?

La démarche a le mérite d’être honnête, 
*�&0� '"�+"� ,++�&0�-�0� )"�Ɯ)*ǽ���*,+�0"+0Ǿ�
le problème est plutôt le fait que les gens 
révèlent parfois sans la moindre gêne des 

Thomas Geiser, professeur de droit à à l’Université de Saint-Gall.
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choses très personnelles. Ce qui n’est pas une 
conséquence de la rémunération. Certaines 
personnes ont une telle soif d’être montrées à 
)��1ć)ć3&0&,+�.2ȉ"))"0�+"�/ćƝć %&00"+1�-�0��25�
conséquences. Et il arrive malheureusement 
fréquemment qu’on abuse de cette naïveté.

�21/"� �0�!"�Ɯ$2/"Ǿ�)"0�-,/1/�&10�!ȉ�/1&01"0�
connus ou de personnages publics. Il peut là 
aussi arriver qu’il y ait des revendications, 
*Ĉ*"�0&�)"0�Ɯ)*0�-�/1& &-"+1�æ�)"2/�/�6,+-
nement ou peuvent contribuer à valoriser 
une œuvre.

�2&Ǿ��&"+�0Ű/ǽ��,2/� "�.2&�"01�!"�)��/ć*2-
+ć/�1&,+Ǿ�&)� #�21�/ć$)"/� ")��"+��*,+1ǽ��+�+"�
peut pas venir avec des revendications a pos-
teriori. En principe, cela n’arrive pas, mais le 
cas existe. Si on voulait faire un documentaire 
sur Roger Federer, il faudrait probablement le 
payer, parce qu’il n’aurait aucun intérêt à un 
1")�Ɯ)*ǽ

Que faut-il encore garder à l’esprit dans le 
cas d’une rémunération ?

Du moment qu’on dépasse le simple 
défraiement, il faut déterminer la forme du 
paiement : s’agit-il d’un salaire soumis aux 
assurances sociales, avec des cotisations AVS, 
2+� "/1&Ɯ �1�!"�0�)�&/"�"1��&+0&�!"�02&1"�Ȅ���+0�
ce cas, il faut se demander s’il s’agit d’un man-
dat ou d’un contrat de travail. Et qu’arrive-t-il 
"+� �0�!"�*�)�!&"�Ȅ

Qu’arrive-t-il si un protagoniste perd subi-
tement son envie de participer ? Un contrat 
implique-t-il des obligations ?

Tout dépend de ce qui est convenu. Impo-
ser une obligation de participer jusqu’au bout 
est impossible, parce que ce serait contraire 
au droit de la personne. Il doit toujours y avoir 
la possibilité de sortir du projet.

Le droit à l’image existe-t-il en cinéma ?
En Allemagne, oui. En Suisse, on trouve la 

protection de la personnalité, telle qu’elle est 
!ćƜ+&"�-�/�)"�!/,&1� &3&)ǽ��))"� ,23/"�)���&,$/�-
phie, l’image ainsi que la voix de la personne. 
Ce qui peut s’avérer problématique pour les 
!, 2*"+1�/&01"0�ǿ�2+�Ɯ)*�+ȉ"01��&"+�"+1"+!2�
possible qu’avec le consentement des par-
1& &-�+10ǽ��/�0"),+� )��!, 1/&+"�!,*&+�+1"Ǿ�æ�
laquelle je souscris également, celui-ci peut 
être retiré à tout moment.
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tir duquel il ne serait plus possible de se 
retirer ?
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consentement des protagonistes, et qu’une 
fois présenté en public, il suscite des réactions 
qui s’avèrent catastrophiques pour les per-
sonnes concernées. Dans ce cas, il faut qu’il 
"5&01"�2+"�-,00&�&)&1ć�!ȉ6�*"11/"�2+��//Ĉ1ǽ���&0�
ce sont des cas extrêmes, et on peut générale-
ment éviter d’en arriver là.

Que faut-il encore prendre en considéra-
tion ?

Les proches des protagonistes. Dans cer-
taines circonstances, les propos tenus au sujet 
de la famille peuvent s’avérer problématiques. 
Il arrive souvent que l’entourage soit plus liti-
gieux que les protagonistes eux-mêmes. Cela 
vaut donc la peine d’approcher les personnes 
en temps voulu. Ce qui vaut également pour 
)"0�Ɯ 1&,+0���0ć"0�02/�!"0�#�&10�,2�!"0�-"/0,+-
nages historiques. Cette démarche permet 
souvent éviter des problèmes par la suite. 
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Qu’en est-il lorsque les personnes repré-
sentées sont psychologiquement fragiles ?

C’est très délicat. De telles personnes 
peuvent-elles donner leur consentement 
-,2/� ,**"+ "/�Ȅ��"� �0�0ȉ"01�-/ć0"+1ć�-,2/�
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son monde imaginaire. La Confédération avait 
refusé de financer le film pour des raisons 

de protection de la personne. Ce qui n’a pas 
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sont touchés par le droit, hormis celui de la 
protection de la personnalité ?
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de musique, d’art ou de certains produits de 
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ciations. C’est le travail quotidien des produc-
teurs de se procurer des expertises légales.

Le coût peut également se transformer 
en moyen d’empêcher un tournage. Que 
peut-on faire contre cela ?

Dans certaines circonstances, on peut faire 
valoir l’intérêt public. Il faut aussi savoir qu’il 
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autorisation, par exemple en cas d’interven-
tion policière lors d’une manifestation. Là, ça 
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que vous pouvez donner, c’est celle de l’intérêt 
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être sujette à débat.

Faudrait-il qu’il y ait un manuel juridique ?
C’est impossible. Qui donc écrirait un tel 
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n’existe justement pas de pratique uniforme. 
En revanche, je trouverais utile d’établir une 
liste des questions juridiques qu’il faudrait 
pouvoir anticiper, notamment celle de la 
rémunération.
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Du moment qu’on dépasse le simple défraiement, il faut déterminer la 
forme du paiement : s’agit-il d’un salaire soumis aux assurances socia-
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contrat de travail? Et qu’arrive-t-il en cas de maladie ?
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